
Collecte CCFD 2006 
 

Chaque année, pendant le Carême, le CCFD propose de réfléchir 

et de méditer sur la solidarité internationale, de prier pour qu’elle 

progresse, et de collecter les fonds qui permettront d’aider les 

associations qui agissent en partenariat dans les pays pauvres. A 

la paroisse St Stanislas des Blagis, la collecte des enveloppes 

2006 a rapporté 2 310 € et les quêtes du 5
ème

 dimanche de Carême 400 €. 

Votre générosité est la principale source de revenu du CCFD. Elle contribue 

chaque année au financement de 500 actions de développement dans plus de 

80 pays du Sud et de l’Est. 

Merci à tous pour ces gestes de solidarité. Merci aussi à ceux qui répondent 

directement aux mailings du CCFD. 

                                                 Pour l’équipe CCFD,    Odile Mathis 

 

JOURNÉE DÉTENTE-PÉLERINAGE A CHARTRES 
 

DIMANCHE 7 MAI 2006 
 

A 10h, nous étions une centaine, paroissiens des Blagis venus en car 

ou en voiture, à être exacts au rendez-vous à Oisème en pleine 

campagne et à 6 Km de Chartres. C'était le départ de la 1
ère

 étape de 

notre pèlerinage. Après un moment de méditation, les plus valeureux 

partent à pied et les autres en car ou en voiture, pour se retrouver, à 

Oisème (ville), pour la 2
ème

 étape.  

Après lecture d'une partie de l'Évangile de St Luc sur les pèlerins d'Emmaüs, les 

marcheurs reprennent la route, les autres rejoignent directement Chartres.  

Après une 3
ème

 étape pour ceux qui marchaient, vers midi, tout le monde se retrouve 

devant la cathédrale pour effectuer, sous la direction de 2 guides passionnés et 

passionnants, la visite de la cathédrale.  

Une heure plus tard, après avoir admiré la beauté de cet édifice, nous nous dirigeons 

vers la salle des sœurs de St Paul pour déjeuner tous ensemble dans une ambiance 

joyeuse et amicale. 

14h30, il est temps de reprendre la route pour le château des Vaux où nous attendent 

les enfants du KT, arrivés la veille au soir. Après une nuit un peu humide, les 

enfants sont heureux de revoir leurs parents. 

Tous ensemble nous assistons, en plein air, à la messe préparée par les enfants ; 

même l'autel a été confectionné par eux. Témoignages, prières et chants rassemblent 

petits et grands pour "construire un monde nouveau".  

La messe terminée, un goûter, préparé aussi par les enfants, est offert à tous, puis ce 

sera le retour vers les Blagis. 

Au terme de cette belle journée de rencontre et d'amitié, tous semblaient ravis et 

prêts à recommencer.  

R.Cousin 

 

 

 

 

 
 
 

 
 

LE SOUFFLE de L'ESPRIT 
 

Au moment de quitter ce monde, Jésus ressuscité promet à ses disciples une 

force, celle du Saint Esprit. 

Différents textes liturgiques de ce mois de juin nous aident à mieux 

comprendre en quoi consiste ce don de Dieu et comment nous pouvons 

l'accueillir dans nos vies. 

 

 UN DON INCROYABLE : La promesse de Jésus est claire : le Saint 

Esprit, c'est la force même de Dieu. Quand Dieu donne, il ne se moque pas 

des hommes puisque, comme St Paul le rappelle 

aux éphésiens, cette "puissance infinie qu'il 

déploie pour nous les croyants, c'est la force 

même, le pouvoir, la vigueur qu'il a mis en œuvre 

dans le Christ quand il l'a ressuscité d'entre les 

morts …" 

L'Esprit, c'est cette force incroyable de vie mise à 

notre disposition. Si Dieu nous donne son Esprit, ce n'est pas une 

récompense, c'est parce qu'il veut nous associer à son œuvre de salut, et que 

pour cela, nous avons besoin d'accueillir son souffle. 

 

 ASSOCIÉS à L'ŒUVRE DE DIEU 

Le don de l'Esprit est inséparable de la mission que Dieu nous confie. C'est 

le moyen qu'il nous donne pour être totalement associés à son œuvre. A 

ceux qui l'accueillent, l'Esprit permet en premier de "découvrir" et de 

"connaître vraiment" Dieu, le Père de Jésus Christ. Ils peuvent ainsi devenir 

les témoins du Christ "jusqu'aux extrémités de la terre"…, proclamer les 

merveilles de Dieu dans toutes les langues et "de toutes les nations" faire 

des disciples. Ceux qui accueillent l'esprit contribuent à actualiser les 

paroles des psaumes : "Tu envoies ton souffle, ils sont créés ; tu renouvelles 

la face de la terre". 

…………….. 

P a r o i s s e  S A I N T  S T A N I S L A S  d e s  B L A G I S  
104 Avenue Gabriel Péri   92260 FONTENAY AUX ROSES

 01 41 87 09 00         e-mail : stanislasblagis@wanadoo.fr 
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  UN DON POUR L'ÉGLISE : 

Quand Dieu donne, il ne donne pas à la manière des hommes. Le présent 

qu'il nous fait n'est pas quelque chose que nous pouvons garder en nous, … 

mais sa force, son souffle qui nous pousse à nous tourner vers les autres : 

"chacun reçoit le don de manifester l'Esprit en vue du bien de tous…"puisque 

"nous avons été baptisés dans l'unique Esprit pour former un seul corps". 

L'édification de l'Église, voilà l'œuvre de l'Esprit. Quand nous laissons 

l'Esprit agir en nous et que nous nous tournons vers  Dieu dans la prière, ce 

qu'il nous donne n'est pas  pour notre confort spirituel, mais pour faire vivre 

son Église, pour devenir le corps dont le Christ est la tête. 

L'Eucharistie est le lieu de notre vie chrétienne où nous pouvons plus 

particulièrement accueillir ce don : "Puisqu'il y a un seul pain, la multitude 

que nous sommes est un seul corps car nous avons tous part à un seul pain…" 

Esprit de vérité, de liberté, passe dans nos cœurs ! 

P. Gabriel 

 

Peut-on être chrétien et exprimer ses doutes 

par rapport à certains dogmes ? 
 

La difficulté de compréhension devant n’importe quelle réalité amène très 

souvent à poser des questions fondamentales sur le positionnement de l’être humain 

dans ses multiples convictions religieuses, agnostiques, politiques ou autres. 

Parmi les mille et une questions que me posaient les élèves pendant les 

cours de la culture religieuse pour amuser la galerie, mon attention fut attirée par 

une qui s’adressait non seulement à moi comme chrétien, mais plus encore dans 

mon état de prêtre. Une élève me demandait si on pouvait être chrétien sans pour 

autant comprendre toutes les vérités de foi que proclame l’Eglise. C’était une 

question adressée à tout chrétien à mon goût à laquelle je m’apprêtais à répondre en 

apprenti théologien de manière à ne plus donner envie à cette élève de poursuivre la 

discussion. Pendant que je rassemblais mon esprit pour accéder à sa demande, un 

autre élève corrigeait la trajectoire de la question me mettant ainsi sur la sellette : 

« Dites-nous, monsieur, en tant que prêtre, si vous comprenez tous les dogmes ». Le 

sérieux avec lequel il posait la question et la lueur qui se lisait sur son regard me 

poussaient à lui dire la vérité sur ma propre personne. A cet instant je sentais que 

l’heure n’était plus à un discours intellectuellement torsadé qui ferait croire que 

toute recherche de compréhension des vérités de foi serait l’apanage de quelques 

initiés. 

Répondre à cette question à la normande me paraissait un faux-fuyant 

auquel je renonçais sur-le-champ. Je me suis alors référé à trois faits dans les 

Evangiles. Le premier concerne la fugue de Jésus. Devant le vif reproche de ses 

parents, Jésus à douze ans répliquait : « Ne saviez-vous pas que je dois être dans la 

maison de mon Père ? ». Et saint Luc de poursuivre : « Ils ne comprirent pas ce qu’il 

leur disait » (Lc 2, 48-50). Le second est l’incitation des frères de Jésus à venir le 

chercher et le ramener de force à la maison. Quelqu’un est venu dire à Jésus : « Ta 

mère et tes frères se tiennent dehors et désirent te voir ». La réponse de Jésus ne se 

fait pas attendre : « Ma mère et mes frères, ce sont ceux qui écoutent la Parole de 

Dieu et la mettent en pratique » (Lc 8, 21). Enfin le troisième fait se passe au pied 

de la croix. « Jésus dit à sa mère : ‘ Voici ton fils, mère’. Puis au disciple : ‘Voici 

ta mère’. Et dès ce moment, le disciple la prit chez lui » (Jn19, 26-27).   

Ces trois faits évoqués (parmi d’autres) sont quelque peu déconcertants 

pour Marie, la femme qui a porté dans son sein et allaité le Fils de Dieu. Avait-elle 

compris tout le poids de la mission et la teneur des propos de son fils qu’elle 

croyait connaître ? Et au final, au pied de la croix, qu’est-ce qui pouvait rester à 

une femme comme famille dont le fils se faisait crucifier au su et au vu de toute la 

ville comme une crapule ? La mère de Dieu était devenue tout à coup sans 

domicile. Ce fut un disciple, quelqu’un d’étranger à la famille qui la reçut chez lui. 

Avait-elle une connaissance immédiate, infuse de tout ce qui se passait en ce Fils 

et autour de lui ? Avouons que la pilule est dure à avaler même pour nous. 

Mais plus en amont dans l’Evangile de saint Luc, une phrase semble 

définir l’attitude de Marie qui pourrait être la nôtre : « Sa mère gardait tous ces 

événements dans son cœur » (Lc2, 51). L’attitude de tout chrétien en face des 

dogmes se doit être mariale, une attitude non de béate contemplation des vérités de 

foi, mais plus une attitude de méditation. Une attitude méditative est à la fois 

l’effort de réflexion susceptible d’ouvrir à la compréhension d’une réalité et en 

même temps une prière à Dieu d’éclairer l’intelligence de chacun de nous, afin de 

rendre un tant soit peu intelligibles les vérités de foi que professe l’Eglise. 

Dans une des ses encycliques* le Pape Jean-Paul II écrivait ceci : 

« L’Eglise s’arrête devant l’autel de la conscience ». De ce fait on n’impose pas 

les dogmes aux Chrétiens ; le chrétien non plus n’a pas à faire le tri dans les 

dogmes pour s’attribuer ce qui correspondrait à ses sensibilités et mettre de côté ce 

qui lui semblerait rébarbatif. Le devoir de tout chrétien est d’avoir une telle 

ouverture d’esprit capable de chercher, dans une attitude méditative, à rendre 

intelligible l’objet de sa foi en en améliorant et actualisant son contenant caduc. 

Osons mettre ceci au nombre de vérités de notre foi : la foi est un chemin ; 

personne n’en est encore arrivé au bout pour prétendre tout comprendre. La force 

de la foi, contrairement à la science qui avance dans une certaine certitude, est 

de nous faire avancer dans le clair-obscur de la vie et de notre propre vie. 
 

* excusez ce manque de rigueur : oubli des références de ladite encyclique 
 

Rigobert 
 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Mercredi 31 Mai 
à 20h30 

 

"Chrétien en liberté" 

Par le père J. Gaillot 
 

 

Dimanche 4 juin 
à 10h30 

Messe de la Pentecôte 
avec les associés spiritains 

 

Campagne nationale de la 

conférence St Vincent de Paul 

 

Mercredi 7 juin 
à 20h à la crypte 

 

"1 heure pour Dieu" 

 

 

Jeudi 8 juin 
à 15h 

 

Messe et goûter 

pour les personnes âgées 
 

Pour connaître et soutenir  les Spiritains 
 

Samedi 10 juin (à partir de 14h) 

Dimanche 11 juin (messe à 11h puis repas et tombola) 
 

JOURNÉES D'AMITIÉ 
 

30 rue Lhomond – 75005 Paris 

 

Samedi 10 juin 
à 15h 

Eveil à la Foi 
 

à 18h30 

Messe avec le CETAD 
 

 

Dimanche 11 juin 
à 10h30 

 

Messe de 

Profession de Foi 
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Les événements familiaux 
Rendons grâce à Dieu pour la joie du baptême de : 

Florian BANDET, Yann BRISSIERE, Hélène CACCAVELLI, 

Marline LAMBERT, Imelda LAVISON, Françoise OSSANGA, 

Rachel ROBERT, Ashley SOGO 

 
Se sont endormis dans la mort, accompagnés des prières de l'Église : 

Gisèle SERRE (5/05), Stéphane MARTEL (24/05) 
 

 

Mercredi 14 juin 
 

Fête de fin de KT 
 

de 18h à 20h 

 

 

 

Dimanche 18 juin 
 

Fin de l'année en doyenné 
 

11h15   Messe à la Pentecôte de Port Galand 

suivie du repas partagé 
 

15h rencontre interreligieuse 

Dimanche 25 juin 
 

Au Revoir au Père Michel 
 

10h30 Messe suivie d'une 

rencontre amicale 
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